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L’histoire des artistes du Groupe des Sept 
commence au début des années 1900, lorsque  
plusieurs artistes canadiens constatent une parenté  
de style. Les peintres canadiens Tom Thomson, 
J.E.H. MacDonald, Arthur Lismer, Frederick Varley, 
Frank Johnston et Franklin Carmichael nouent  
des liens parce qu’ils avaient en commun des intérêts  
et des emplois semblables. Ils se réunissent  
notamment au Club des Arts et Lettres de Toronto.

En 1920, le groupe tient sa première exposition  
et utilise pour la première fois officiellement le nom  
de Groupe des Sept. Il réunit J.E.H. MacDonald, 
Franklin Carmichael, Frank Johnston, Arthur Lismer, 
Lawren S. Harris, Frederick Varley et A.Y. Jackson. 
Les premiers tableaux du groupe, tout en couleurs 
vives et en contours nets, s’inspirent nettement du 
postimpressionnisme, mais représentent les paysages 
canadiens sous un éclairage nouveau.

La dernière exposition conjointe du groupe, présentée  
en décembre 1931 sera suivie de l’émergence d’un 
nouveau regroupement, le Canadian Group of Painters, 
dont font partie entre autres Harris, Casson, Lismer, 
Jackson et Carmichael du Groupe des Sept. Ce nouveau 
groupe tient sa première exposition officielle en  
novembre 1933. Le Canadian Group of Painters est connu 
pour son impact important sur le courant artistique 
canadien, dont il modifie à jamais le style et l’esprit, 
comme l’a fait avant lui le Groupe des Sept.

Tom Thomson a vécu de 1877 à 1917. Il meurt – dans 
des circonstances qualifiées de suspectes – dans un de 
ses endroits préférés, le lac Canoe, près du parc provincial 
Algonquin, en Ontario. Même s’il disparaît avant la 
naissance officielle du Groupe des Sept, il est généralement 
considéré comme un de ses membres.
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Je rédige ce rapport dans ma nouvelle 
maison, située dans la campagne 

de Nouvelle-Écosse et entourée d’un 
terrain de dix acres qui borde la 
magnifique rivière Annapolis. J’ai 
choisi d’y passer ma retraite, après 
31 ans au gouvernement de la 
Nouvelle-Écosse, à la Direction  
des aires protégées et des parcs  
provinciaux. Pendant une grande partie de ma carrière, 
j’ai travaillé au Réseau de rivières du patrimoine  
canadien (RRPC) comme planificateur, gestionnaire  
et commissaire. J’ai eu le grand bonheur de présider la 
Commission pendant la dernière année de ma carrière.

Le Réseau de rivières du patrimoine canadien 
(RRPC) a célébré son 25e anniversaire en janvier 
2009. Ce programme national apprécié, qui englobe 
41 cours d’eau patrimoniaux et s’étend sur près de  
11 000 kilomètres, est reconnu dans le monde entier 
comme un modèle de conservation et de mobilisation 
des collectivités. Les rivières du patrimoine canadien 
représentent une myriade de paysages connus,  
de magnifiques trésors culturels et des symboles 
profondément ancrés dans notre société qui  
influent sur notre vision du monde et de nous-mêmes.

La dernière année a permis d’enrichir notre Réseau 
et d’en souligner les réalisations. Deux cours d’eau 
importants, la rivière des Outaouais, en Ontario, et la 
rivière Saint-Jean, au Nouveau-Brunswick, ont été 
officiellement mis en candidature. Ces deux rivières 
ont joué un rôle historique central dans l’exploration  
et le développement du Canada. On a également 
entamé des travaux de recherche sur plusieurs rivières 
qui pourraient être mises en candidature, notamment  
le Haut-Saint-Laurent, en Ontario, la rivière 
Saskatchewan Sud, en Saskatchewan et la rivière 
Shubenacadie, en Nouvelle-Écosse. On a aussi lancé 
une étude pour définir la forme que devrait prendre 
un réseau national complet et représentatif de cours 
d’eau du patrimoine. Cela aidera la Commission des 
rivières du patrimoine canadien à cerner les « lacunes » 
du réseau et à positionner de façon stratégique le 
programme afin de lui permettre de croître. L’année 
2009 a marqué la fin de la première année du nouveau 
plan stratégique du RRPC, approuvé par les ministres 
responsables des parcs en septembre 2007. Nombre 
des réalisations décrites dans ce plan stratégique sont 
soulignées dans le présent rapport.

Une des principales initiatives de 
conservation des rivières au Canada 
concerne les travaux actuellement 
effectués par la Fondation Québec-
Labrador (FQL) et des organisations 
de défense des rivières de tout le 
Canada pour créer une Fondation 
des rivières du Canada, une 
organisation subventionnaire qui 

soutiendrait financièrement les collectivités et 
organisations locales dans les efforts qu’elles déploient 
pour conserver toutes les rivières du Canada et  
offrir au public les avantages qui y sont liés. Une 
analyse de rentabilisation a été menée, et la FQL 
poursuit ses travaux sur la gouvernance de cette 
Fondation. Les organismes membres de la Commission 
des rivières du patrimoine canadien ont contribué  
au financement de cette analyse de rentabilisation, 
conjointement avec les ONG et le secteur privé.

Des travaux importants ont été entrepris dans 
l’année pour l’organisation de la 6e Conférence sur 
le patrimoine des rivières du Canada qui se tiendra  
en juin 2009. Sous l’égide de Parcs Canada et de  
divers partenaires, la conférence soulignera le  
25e anniversaire du RRPC. Elle mettra en lumière 
les succès, les percées, les besoins et les défis de la 
conservation des rivières, de même que le leadership 
en matière de gestion, de restauration, d’éducation,  
de tourisme et d’action communautaire. On pourra 
trouver les grandes lignes de la conférence sur le site 
Web du RRPC, à www.chrs.ca.

J’aimerais remercier tous mes amis de la Commission 
des rivières du patrimoine canadien ainsi que les 
planificateurs et gestionnaires de tout le pays. Ce fut 
vraiment un plaisir et un privilège de travailler avec 
vous. Votre enthousiasme, votre ardeur et votre 
dévouement à la cause de la conservation des rivières 
canadiennes m’ont inspiré.

Merci à vous tous – continuez à naviguer! 

John Leduc 
Président (2008-2009) 
Commission des rivières du patrimoine canadien

Rapport du président

John Leduc
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Le Réseau de rivières du patrimoine canadien (RRPC) est un programme national mis en place par le 
Canada pour assurer la conservation de son patrimoine d’eaux douces. C’est un programme coopératif 

auquel participent les gouvernements du Canada, des provinces et des territoires. Il a pour objectifs d’assurer 
une reconnaissance nationale aux cours d’eau les plus remarquables du Canada et de veiller à ce que  

leur gestion à long terme assure la préservation de leurs valeurs naturelles, culturelles et récréatives, pour 
l’agrément et le bénéfice des générations actuelles et futures de Canadiens.

Quarante-et-un cours d’eau totalisant 11 000 kilomètres ont été mis en candidature au RRPC.  
Trente-sept d’entre eux ont été désignés, ce qui signifie que la Commission des rivières du patrimoine  

canadien a été saisie des plans directeurs exposant le mode de préservation de leurs valeurs patrimoniales.

Situation du RRPC
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Rivières designees
Rivière	 Province/Territoire	(Parc1)																																				Date	de	la	designation											Longueur	(km)
des Français Ontario (PP Rivière des Français) Février 1986 110
Alsek Yukon (PN Kluane) Février 1986 90
Nahanni Sud Territoires du Nord-Ouest (Réserve de PN Nahanni) Janvier 1987 300
Mattawa3 Ontario (PP Mattawa et PP Samuel de Champlain) Janvier 1988 76
Athabasca7 Alberta (PN Jasper) Janvier 1989 168
Saskatchewan-Nord7 Alberta (PN Banff) Janvier 1989 49
Kicking Horse7 Colombie-Britannique (PN Yoho) Janvier 1990 67
Kazan Nunavut Juillet 1990 615
Thelon Nunavut Juillet 1990 545
Ste-Croix Nouveau-Brunswick Janvier 1991 185
Yukon – tronçon Thirty Mile7 Yukon Janvier 1992 48
Seal Manitoba Juin 1992 260
Soper5 Nunavut (réserve de parc territorial Katannilik) Juin 1992 248
Arctic Red Territoires du Nord-Ouest Septembre 1993 450
Grand6 Ontario Janvier 1994 627
Route frontalière des Voyageurs Ontario (PP La Verendrye/Quetico/Middle Falls) Septembre 1996 250
Hillsborough Île-du-Prince-Édouard Janvier 1997 45
Shelburne Nouvelle-Écosse Juin 1997 53
Bonnet Plume6 Yukon Février 1998 350
Haute-Restigouche Nouveau-Brunswick Février 1998 55
Bloodvein4 Manitoba (PP Atikaki), Ontario (PP Woodland Caribou) Juin 1998 306
Margaree5 Nouvelle-Écosse Juin 1998 120
Fraser4 Colombie-Britannique Juin 1998 1 375
Humber6 Ontario Février 1999 100
Rideau Ontario (voie navigable Rideau – Parcs Canada) Février 2000 202
Thames6 Ontario Février 2000 273
Ste-Marie Ontario Février 2000 125
Détroit6 Ontario Février 2001 51
Main Terre-Neuve Février 2001 57
Clearwater2 Alberta, Saskatchewan (PP de Clearwater) Octobre 2003 326
Cowichan Colombie-Britannique Octobre 2003 47
Missinaibi Ontario (PP Missinaibi) Mai 2004 501
Tatshenshini Yukon Mai 2004 45
The Three Rivers Île-du-Prince-Édouard Mai 2004 73
Bay du Nord Terre-Neuve (rés. de PSP Bay du Nord) Août 2005 75
Hayes Manitoba Août 2005 590
Rouge Manitoba Mai 2007 175

TOTAL	 	 	 9	032

Rivières mises en candidature
Rivière	 Province/Territoire	(Parc)																														Date	de	désignation	prévue												Longueur	(km)
Coppermine Nunavut  2010 450
des Outaouais Ontario 2010 590
St. John Nouveau-Brunswick 2012 400
Churchill Saskatchewan 2014 487

TOTAL	 	 	 1	927

TOTAL	km	des	rivières	MISES	EN	CANDIDATURE	et	DÉSIGNÉES	 	 1	0959

1.	 PP	 désigne	un	parc	provincial;
	 PN	 désigne	un	parc	national;
	 PSP	 désigne	un	parc	sauvage	provincial.
2.	 Deux	tronçons	de	la	rivière	Clearwater	ont	été	mis	en	candidature	:	le	tronçon	situé	en	Saskatchewan	a	été	désigné	en	1987
	 et	celui	situé	en	Alberta	a	été	désigné	en	2003.
3.	 D’autres	tronçons	de	la	Mattawa	ont	été	ajoutés	en	2001,	incluant	le	tronçon	de	11	km	des	portages	historiques	de	La	Vase
	 reliant	le	cours	supérieur	au	lac	Nipissing,	ainsi	qu’un	tronçon	en	aval,	à	la	confluence	avec	la	rivière	des	Outaouais.
4.	 La	rivière	Bloodvein	(tronçon	du	Manitoba)	a	été	désignée	en	1987.
5.	 Comprend	le	cours	d’eau	principal	et	les	principaux	affluents.
6.	 Comprend	l’ensemble	du	bassin	hydrographique.
7.	 Comprend	un	tronçon	de	la	rivière.
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Le nouveau plan stratégique du 
RRPC : notre engagement envers le 

patrimoine fluvial du Canada
Vision

Nous voyons un réseau de rivières du patrimoine canadien qui sert de modèle d’intendance – un réseau qui incite la société à apprécier le  
patrimoine fluvial ainsi que les collectivités riveraines, des éléments essentiels de notre identité, de notre santé et de notre qualité de vie.

Le plan stratégique décennal a été approuvé le  
11 septembre 2007, à Winnipeg, à la réunion des 
ministres du Conseil canadien des parcs. Ce plan 
décennal a été mis en œuvre le 1er avril 2008 et 
s’étendra jusqu’au 31 mars 2018.

Le nouveau plan propose quatre priorités clés :
1. Créer un réseau complet et représentatif qui  

reconnaît le patrimoine fluvial du Canada.
2. Conserver les valeurs naturelles, culturelles  

et récréatives ainsi que l’intégrité des rivières 
désignées du patrimoine canadien.

3. Inciter les collectivités et les partenaires à  
maximiser l’éventail des avantages que procure  
le Programme des rivières du patrimoine  
canadien.

4. Favoriser l’excellence dans la gestion des rivières.

Pour chacune de ces quatre priorités, le plan fixe  
un but principal à atteindre d’ici 2018 :
1. Établissement d’un réseau complet de rivières  

du patrimoine canadien représentant toute la  
gamme des valeurs naturelles, culturelles et  
récréatives importantes aux yeux des Canadiens.

2. Surveillance et gestion de toutes les rivières 
désignées de façon active et efficace.

3. Soutien du Réseau de rivières du patrimoine 
canadien par divers partenariats, officiels  
ou non, favorisant la réalisation du programme  
du RRPC et offrant les grands avantages  
environnementaux et sociaux associés à une  
gestion responsable des rivières.

4. Rôle important du RRPC dans la promotion et le 
soutien de la gestion efficace de toutes les rivières 
en tant que composante essentielle d’un mode de 
vie durable.

Principales réalisations  
en 2008-2009
Fondation des rivières du Canada

Par rapport au développement, aux changements 
climatiques et à une gouvernance fragmentée,  
la conservation des eaux douces est l’un des enjeux 
environnementaux les plus urgents et les plus  
délicats de notre époque. En dépit des besoins  
croissants, très peu de programmes de subventions 
soutiennent actuellement la gérance des rivières  
au Canada.

Pour combler cette lacune, des champions  
de la conservation des rivières, dans tout le pays, 
recommandent la création d’une organisation  
subventionnaire nationale appelée Fondation des 
rivières du Canada (FRC). Cette initiative vient  
de la base même, des citoyens, qui pressent les  
gouvernements fédéral, provinciaux et territoriaux  
de travailler en partenariat avec le secteur privé  
et les organisations non gouvernementales (ONG) 
pour créer un Fonds de dotation des rivières du 
Canada (FDRC), dont les revenus soutiendraient  
des projets de conservation de rivières. La FCR,  
qui administrerait les fonds, permettrait de  
communiquer clairement le ferme engagement des 
gouvernements à favoriser les initiatives concrètes  
de conservation des rivières dirigées par les citoyens.

Le RRPC collabore étroitement avec la Fondation 
Québec-Labrador, qui l’appuie depuis longtemps, et  
a agi comme tête de file dans la création de cette 
nouvelle fondation.
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Étendre le réseau

Nous avons retenu les services d’un consultant en 
août 2008 pour élaborer un plan de réseau du RRPC, 
repérer les « lacunes » du réseau actuel et raffiner les 
critères et politiques d’identification des nouvelles 
rivières à inclure au RRPC. La Commission est déter-
minée à renforcer le RRPC par la mise en candidature 
de rivières remarquables qui ajouteront de la valeur 
au réseau existant. Elle s’engage également à s’assurer 
que les politiques du RRPC et la participation des 
gouvernements correspondent aux besoins du réseau 
et appuient concrètement la mise en œuvre efficace 
du programme.

Nominations et désignations

Deux nouvelles mises en candidature ont été  
ajoutées au réseau cette année. La candidature de  
la rivière des Outaouais (Ontario) a été approuvée  
en mai 2008 par le ministre de l’Environnement de 
l’époque au gouvernement fédéral, John Baird, et  
la ministre des Richesses naturelles de l’Ontario, 
Donna Cansfield. Le comité de mise en candidature 
de la rivière des Outaouais soumettra le plan directeur 
de la rivière des Outaouais à la Commission des 
rivières du patrimoine canadien pour examen lors  
de la prochaine réunion annuelle, qui se tiendra  
en avril 2009.

En mars 2009, la candidature de la rivière Saint-Jean 
(Nouveau-Brunswick) a été approuvée par le ministre 
de l’Environnement du gouvernement fédéral,  
Jim Prentice, et la ministre des Richesses naturelles 
de l’Ontario, Donna Cansfield. Les membres de la  
St. John River Society rencontreront la CRPC lors 
de la réunion annuelle d’avril 2009 et présenteront 
les valeurs patrimoniales de la rivière.

De plus, des travaux sont en cours pour préparer 
une mise en candidature supplémentaire visant 
l’extension de la Route frontalière des Voyageurs; 
cette candidature sera présentée lors de la réunion  
de la Commission, en juin 2010.

Même si aucune nouvelle désignation n’a été 
effectuée pendant l’exercice 2008-2009, des travaux 
importants ont été réalisés pour compiler des rensei-
gnements sur d’éventuelles désignations à venir, 
notamment quant à l’analyse des lacunes à l’échelle 
nationale.

Le plan directeur de la rivière Coppermine a  
été examiné et accepté par la Commission lors de  
sa réunion annuelle de juin 2008. La désignation 
officielle de la rivière Coppermine au RRPC dépend 

de la conclusion d’une entente sur les répercussions 
et les avantages pour les Inuits quant aux rivières 
patrimoniales du Nunavut.

Surveillance des rivières

Des rapports décennaux de surveillance ont  
été rédigés pour les rivières Alsek, Nahanni Sud, 
Hillsborough, des Français, Bloodvein, Bonnet 
Plume, Shelburne et Margaree. Ces rapports décrivent 
les changements dans l’état d’une rivière depuis  
son inscription au RRPC, et évaluent le degré de  
conformité de sa gestion aux objectifs fixés dans  
le plan directeur. Les rapports concluent que chacune  
de ces rivières continue à préserver les qualités  
et les valeurs qui ont mené à sa mise en candidature.

Communications

Parcs Canada organisera, avec ses partenaires, la  
6e Conférence sur le patrimoine des rivières du Canada. 
Cette conférence, qui se tiendra en juin 2009  
à Ottawa-Gatineau, marquera le 25e anniversaire 
du RRPC. Le comité organisateur, qui compte  
30 membres parmi lesquels on trouve des représen-
tants des gouvernements fédéral et provinciaux  
et des administrations municipales, de même que  
des Premières nations algonquines, des autorités  
responsables des aires protégées, des organisations 
non gouvernementales (ONG) et des simples  
citoyens, a commencé à collaborer pour préparer la 
mission, le thème, le programme et l’organisation  
de la conférence.

Comme le dit le titre de la conférence – Nos rivières, 
source de vie : Au fil du temps, un maillon entre la nature, 
l’homme et la terre –, les rivières nous unissent les uns 
aux autres, à l’environnement, au passé et à l’avenir. 
Le logo « Nos rivières, source de vie » traduit la 
présence de la vie aquatique dans une rivière et son 
énergie. Les yeux reflètent la nature vivante de l’eau  
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et la multitude de formes de vie qu’elle abrite.  
Le style abstrait du logo représente les liens culturels 
que nous avons créés avec nos rivières par le biais de 
l’histoire, de l’art et de l’imagination.

La conférence restera un excellent moyen 
d’encourager les partenariats avec des groupes qui 
appuient la gestion responsable des rivières; on prévoit 
qu’elle comportera les plus grands volets autochtones  
et jeunesse à ce jour. Elle inclura des séances plénières, 
des séances parallèles, deux ateliers interactifs, une 
table ronde, des visites pertinentes et deux soirées.  
Le nom de domaine riversconference.ca a été acheté par 
le RRPC et sera le principal outil de communication 
sur la conférence. Ce nom de domaine sera conservé 
pour toutes les conférences sur les rivières du patri-
moine canadien, ce qui permettra de préserver la 
cohérence et la continuité de notre présence sur le Web.

Journée nationale des rivières  
canadiennes

Lors de sa réunion de juin 2008, la Commission  
a convenu de renouveler le protocole d’entente actuel 
avec la Fédération canadienne de la faune pour  
la promotion conjointe de la Journée nationale des rivières 
canadiennes en 2009 et en 2010. Avec la Fédération 
de la faune canadienne, nous avons créé la Semaine 
des rivières et des océans, axée sur les programmes 
pédagogiques des écoles publiques de tout le Canada. 
La Journée nationale des rivières canadiennes est un 
élément central de cette semaine de célébrations.

L’affiche produite pour la Journée nationale des 
rivières canadiennes 2008 a eu du succès, et près 
de 6000 exemplaires ont été distribués dans toutes 
les régions du pays, ainsi qu’auprès d’organisations  
et d’agences de conservation et d’autres organismes 
de gouvernance. Le RRPC continuera à appuyer et  
à favoriser la journée nationale des rivières canadiennes 
dans tout le pays.

Site Web du RRPC

Le site Web du RRPC continue à évoluer et à 
s’améliorer; le public apprécie son contenu et son allure 
générale. Le nombre de visites mensuelles continue à 
dépasser les 400 000 contacts. La nouvelle galerie de 
photos, créée en 2007, comprend maintenant plus  
de mille images. L’information sur la 6e Conférence 
sur le patrimoine des rivières du Canada est l’une  
des principales nouvelles caractéristiques du site. Étant 
donné l’explosion qu’ont connue les médias sociaux 
au cours des dernières années, le Secrétariat du RRPC 
continuera à améliorer et à enrichir le contenu Web, 
tout en s’efforçant d’adopter les nouveaux médias 
sociaux pour créer un outil plus moderne, interactif  
et visuel.

Calendrier des rivières du patrimoine 
canadien

Dans le cadre de son partenariat avec Pagaie Canada, 
le RRPC a produit cette année le calendrier des 
rivières du patrimoine canadien. Le calendrier 2009  
a été distribué aux membres de la Commission des 
rivières du patrimoine canadien et du Secrétariat, ainsi 
qu’aux membres de Pagaie Canada. Il a également été 
offert aux particuliers ou comme objet promotionnel. 
Les profits sont utilisés pour appuyer les projets 
nationaux de conservation des rivières commandités 
par Pagaie Canada. Aller chez le dentiste.
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L’un des principes fondamentaux du RRPC veut que la mise en candidature et la gestion des rivières 
du patrimoine canadien reviennent au gouvernement qui en est responsable. De façon générale, ce  

sont les gouvernements provinciaux dans le Sud, le gouvernement fédéral dans les parcs nationaux ou les  
autres territoires fédéraux, et les gouvernements fédéral et territoriaux, conjointement, dans le Nord. 

Ministres responsables du RRPC 
2008-2009
L’honorable Jim Prentice 
Ministre de l’Environnement 
Gouvernement du Canada

L’honorable Chuck Strahl 
Ministre des Affaires indiennes et du Nord 
Gouvernement du Canada

L’honorable Charlene Johnson 
Ministre de l’Environnement et de la Conservation 
Gouvernement de Terre-Neuve-et-Labrador

L’honorable Mark Parent 
Ministre de l’Environnement et du Travail 
Gouvernement de la Nouvelle-Écosse

L’honorable Donald Arseneault 
Ministre des Ressources naturelles 
Gouvernement du Nouveau-Brunswick

L’honorable Valerie E. Docherty 
Ministre du Tourisme 
Gouvernement de l’Île-du-Prince-Édouard

L’honorable Donna Cansfield
Ministre des Richesses naturelles 
Gouvernement de l’Ontario

L’honorable Stan Struthers 
Ministre de la Conservation 
Gouvernement du Manitoba

L’honorable Nancy Heppner 
Ministre de l’Environnement 
Gouvernement de la Saskatchewan

L’honorable Cindy Ady 
Ministre du Tourisme, des Parcs, des Loisirs  
et de la Culture Gouvernement de l’Alberta

L’honorable Barry Penner 
Ministre de l’Environnement 
Gouvernement de la Colombie-Britannique

L’honorable Elaine Taylor 
Ministre de l’Environnement 
Gouvernement du Yukon

L’honorable Bob McLeod 
Ministre de l’Industrie, du Tourisme  
et de l’Investissement 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest

L’honorable Daniel Shewchuk 
Ministre de l’Environnement 
Gouvernement du Nunavut

Le Réseau de rivières du  
patrimoine canadien
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La Commission des rivières du patrimoine canadien (CRPC) examine les mises en candidature, détermine 
si les rivières mises en candidature répondent aux critères de sélection et fait des recommandations au  

ministre fédéral responsable de Parcs Canada et au ministre de la province ou du territoire d’où provient la mise 
en candidature.

La CRPC est formée d’un représentant de Parcs Canada et d’Affaires indiennes et du Nord Canada (AINC), 
ainsi que d’un représentant de chacun des gouvernements des provinces et territoires participants, à l’exception 
du Nouveau-Brunswick et de l’Île-du-Prince-Édouard qui sont des provinces représentées à la Commission par 
un particulier nommé par le gouvernement.

Un président est élu pour chaque exercice parmi les membres de la Commission; il est chargé d’organiser  
et de présider les rencontres de la Commission, de diriger le fonctionnement du Secrétariat et de promouvoir la 
sensibilisation du public au RRPC. Pour l’exercice 2008-2009, la Commission a été présidée par John Leduc,  
de la Nouvelle-Écosse. 

Commissaires du RRPC 
2008-2009
John Leduc, 2008-2009 
président (Nouvelle-Écosse)

Sian French (Terre-Neuve-et-Labrador)

David Boyce (Île-du-Prince-Édouard)

Harry Collins (Nouveau-Brunswick)

Adair Ireland-Smith (Ontario)

Barry Bentham (Manitoba)

Ken Lozinsky (Saskatchewan)

Doug Bowes (Alberta)

Brian Bawtinheimer (Colombie-Britannique)

David Monteith (Nunavut)

David Hastings (Territoires du Nord-Ouest)

Eric Val (Yukon)

Doug Stewart (Parcs Canada)

Matt Bender (AINC)

Personnel du RRPC
Don Gibson : directeur national

Andrea McNeil : marketing et publicité

Brian Grimsey : planificateur principal

Rivière Nahanni-Sud, nouvelle partie de la RPN Nahanni.
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Partout au Canada, des initiatives prometteuses 
et des projets passionnants sont réalisés sur les 

rivières du patrimoine canadien. En voici quelques 
exemples :

Arctic Red (Territoires du Nord-Ouest) :  
En août 2008, quatre enseignants du Mount Royal 
College de Calgary ont descendu la rivière Arctic Red. 
Ils fourniront au RRPC et au gouvernement des 
Territoires du Nord-Ouest un rapport sur l’état de la 
rivière fondé sur le rapport de surveillance décennal 
publié en 2005.

Bloodvein (Manitoba/Ontario) : Une nouvelle 
région englobant le cours supérieur de la rivière 
Bloodvein sera protégée grâce au parc provincial 
Woodland Caribou, suite à la la publication de 
Conserver les terres – Stratégie d’aménagement (2006). 
C’est la Première nation Pikangikum qui a élaboré 
cette stratégie d’aménagement. L’ajout de la région 
Paishk North fait partie de sa stratégie pour les  
aires protégées.

Bonnet Plume (Yukon) : À l’aide du processus 
d’aménagement du territoire du bassin de la rivière 
Peel, qui complète le plan directeur de la rivière 
Bonnet Plume, il a été possible de régler deux questions 
importantes : la définition des degrés de changement 
acceptables dans la région et la réalisation d’une 
évaluation de la capacité des terres. Ces deux initiatives 
contribueront à protéger la région et la rivière Bonnet 
Plume en tant que rivière du patrimoine canadien.

Route frontalière des Voyageurs (Ontario) : Une 
proposition pour prolonger la route frontalière des 
Voyageurs est actuellement en préparation. Le nouveau 
tronçon de 523 km commence à l’embouchure  
de la rivière à la Pluie, au lac des Bois, passe par le  
lac La Croix, puis par plusieurs lacs et rivières du parc 
provincial Quetico, descend la rivière Dog, le lac Dog et 
la rivière Kaministiquia pour aboutir au lac Supérieur, 
près de Fort William. Cette route constitue le passage 
est-ouest d’origine et son intégration au RRPC  
permettrait de mieux mettre en évidence l’histoire  
de l’exploration et des liens commerciaux avec la 
grande région du Nord-Ouest.

Clearwater (Alberta/
Saskatchewan) : 
Le long de la rivière 
Clearwater, la pollution 
causée par les sables 
bitumineux constituait 
une menace. Grâce aux 
efforts de la Clearwater 
Heritage River Society 
pour souligner l’impor-
tance de cette rivière du 
patrimoine canadien, les 
compagnies pétrolières 
ont presque toutes 
accepté de limiter leurs 
activités de forage et 
d’instaurer une marge 
de recul de 100 mètres 
à partir du sommet de 
la rive, comme le décrit 
le plan directeur.

Cowichan (Colombie-Britannique) : La stabili-
sation de la falaise Stoltz, qui surplombe la rivière 
Cowichan, a été l’un des chantiers de restauration  
de rivière les plus remarquables du Canada. Cette  
falaise de limon s’érodait et relâchait d’énormes 
quantités de sédiments fins dans la rivière, ce qui 
détruisait l’habitat essentiel des poissons et les frayères 
en plus d’avoir des répercussions sur la qualité de 
l’eau en aval. Les populations de saumon Chinook  
et de truite arc-en-ciel de la rivière Cowichan, dont  
le taux de survie atteignait à peine 6 % certaines 
années, risquaient de ne pas se renouveler. Le chantier 
comprenait plusieurs défis : détourner le cours de  
la rivière sur un kilomètre, assécher le chenal, déplacer 
plus de 40 000 mètres cubes de sédiments, garder 
vivants 30 000 poissons en dehors de leur habitat  

Des nouvelles de nos rivières

Rivière Bonnet Plume, Yukon.
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et permettre à plus de 3 000 adeptes de la rivière  
de contourner le chantier pendant l’été. Une coalition 
de partenaires locaux s’est servie du titre de rivière du 
patrimoine canadien de la Cowichan pour mobiliser  
la communauté et obtenir du financement de la part 
d’un grand éventail d’intervenants. La table ronde était 
présidée par les tribus Cowichan et comprenait des 
organismes provinciaux et fédéraux, des entreprises, 
des ONG et des représentants des collectivités. Depuis 
la fin des travaux, l’intégrité écologique de la rivière 
s’est améliorée, les frayères ont été rétablies et l’usage 
de la rivière à des fins récréatives a été mis en valeur. 
Ce chantier constitue une réalisation technique 
remarquable et met en évidence les avantages d’une 
approche multipartite d’intendance locale dans le 
domaine de la protection des rivières.

Détroit (Ontario) : Pendant la dernière année, 
des efforts ont été déployés pour restaurer l’habitat 
du bassin hydrologique de la rivière Détroit. Les 
travaux réalisés ont contribué à améliorer l’habitat  
et la diversité du poisson et de la faune, l’esthétique 
de la région et la santé globale du bassin hydrologique 
ainsi qu’à étendre les habitats forestiers riverains  
et secs. Une nouvelle aire de conservation, Petite  
Côte, a été créée dans la ville de LaSalle à des  
fins récréatives. Cette aire de 30 acres comprend un  
trottoir qui permet de traverser le marécage ainsi 
qu’une tour d’observation donnant sur une terre 
humide d’importance provinciale, sur un habitat 
marécageux important et sur la rivière Détroit.

Des Français (Ontario) : La rivière des Français 
évolue tout en permettant de tisser des liens plus  
solides avec les collectivités autochtones locales. Les 
Métis de la rivière des Français ont fait don d’un 
canot d’écorce traditionnel et d’une pagaie au pavillon 
des visiteurs lors d’une cérémonie de circonstance. 
Une autre cérémonie avait été organisée pour souligner 
le prêt d’un canot par la Première nation de Dokis.

Grand (Ontario) : Afin de sensibiliser davantage 
le public à l’importance des caractéristiques et valeurs 
patrimoniales de la rivière, le groupe de travail sur  
les sites patrimoniaux a commencé à mettre à jour 
l’inventaire de la rivière du patrimoine. Sous la  
direction de la Grand River Conservation Authority 
(GRCA), appuyée par la Waterloo Regional Heritage 
Foundation et le Centre des ressources du patrimoine 
de l’Université de Waterloo, l’inventaire a été révisé 
et une couche sur le patrimoine humain a été créée 
et ajoutée à l’outil cartographique Internet de la 
GRCA. Les autorités peuvent maintenant consulter 
l’inventaire lorsqu’elles songent à remplacer, à 
démolir ou à modifier des éléments patrimoniaux le 
long de la rivière Grand pour veiller à reconnaître et  
à bien prendre en compte l’importance de ces derniers 
dans la désignation de rivière du patrimoine.

Humber (Ontario) : Cent hectares d’habitats 
terrestres et aquatiques ont été valorisés, cinq maré-
cages ont été créés, les espèces envahissantes ont  
été éliminées dans 4 000 mètres carrés et le rivage du 
lac Wilcox, autrefois aménagé, a été naturalisé pour 
améliorer l’habitat du lac et stimuler la faune et la flore.

Main (Terre-Neuve-et-Labrador) : Lorsque le 
gouvernement provincial a présenté la candidature  
de la rivière Main à la Commission des rivières du 
patrimoine canadien, il proposait d’intégrer un parc 
provincial de préservation d’une voie navigable de 
152 kilomètres carrés à la rivière du patrimoine  
canadien ainsi que de créer une aire de gestion spéciale 
qui serait protégée par la loi sur les terres (Lands Act) 

L E  R É S E A U  D E  R i v i è R E S  D U  P A T R i M O i N E  C A N A D i E N

Falaise Stolz – avant les travaux de stabilisation 
Rivière Cowichan, Colombie-Britannique.

Falaise Stolz – après les travaux de stabilisation 
Rivière Cowichan, Colombie-Britannique.
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de dollars), sont terminés. Après l’enlèvement des 
sédiments, le rivage a été restauré et on y a replanté 
des plantes indigènes. Des groupes de surveillance 
bénévoles ont été créés à Sault Ste. Marie, dans l’état 
du Michigan et en Ontario; les citoyens peuvent 
ainsi participer à la conservation et à la protection  
de cette précieuse ressource naturelle qui leur est 
commune.

Tatshenshini (Yukon): Les autorités avaient 
délivré des permis d’utilisation des terres pour deux 
projets liés à l’exploration minérale dans la région 
désignée de la rivière, dont le plus important portait 
sur la construction d’une bande d’atterrissages à 
Squaw Creek. Les répercussions sur les utilisateurs  
de la rivière de cette bande d’atterrissages et des vols 
passant au-dessus de la rivière Tatshenshini, de même 
que l’augmentation potentielle de l’empreinte des 
activités industrielles dans la région, ont soulevé  
des préoccupations. Pour réduire ces effets négatifs,  
les permis d’utilisation des terres limitent les vols  
au-dessus de la rivière et précisent leur altitude  
minimale.

Thames (Ontario) : Un groupe d’artistes de 
London a descendu la rivière Thames pour revivre  
un voyage réalisé un siècle plus tôt par le célèbre 
artiste Paul Peel et quelques compagnons. Tout au 
long du parcours, les artistes ont tissé des liens avec 
de nombreuses communautés. Ils ont partagé leur 
voyage, leurs œuvres et ce qu’ils ont appris avec 
beaucoup de groupes partout dans le bassin hydro-
logique. En 2007-2008, un groupe de 14 artistes de 
London a préparé une exposition appelée « The River 
Project ». Toutes les œuvres portaient sur la rivière 
Thames à London. Par la suite, La Fondation Trillium 
de l’Ontario a offert une subvention pour publier 
un livre sur les réalisations de ces artistes. Les profits 
tirés de la vente du livre ont été offerts à de nombreux 
groupes sans but lucratif locaux.

de la province. Le ministère de l’Environnement  
et de la Conservation de Terre-Neuve-et-Labrador 
étudie actuellement la possibilité de créer le parc  
provincial de préservation de la rivière Main et l’aire 
de gestion spéciale en bordure de la rivière. Si ce  
projet devient réalité, il concrétisera l’engagement du 
gouvernement de Terre-Neuve-et-Labrador de gérer  
la rivière et de la protéger à jamais.

Rouge (Manitoba) : Rivers West, organisme 
champion de la rivière Rouge au Manitoba, continue 
de se faire le « porte-parole » de la rivière en exprimant 
l’importance pour tout un chacun d’assumer un devoir 
de diligence plus important dans la conservation des 
valeurs de ce cours d’eau. La méthode de gestion de 
la rivière Rouge s’articule autour des objectifs qui  
orientent les activités de Rivers West et lui permettent 
de remplir son mandat, de réaliser sa vision et 
d’accomplir la mission qu’elle s’est donnée, qui  
est de gérer la rivière Rouge en tant que rivière  
du patrimoine canadien.

Shelburne (Nouvelle-Écosse) : Le festival du 
centenaire des Tent Dwellers de 2008 a eu lieu sur les 
rives de la rivière Shelburne, en Nouvelle-Écosse.  
En raison de l’éloignement de la rivière, une grande 
partie des activités qui ont eu lieu aux abords du cours 
d’eau était de nature scientifique. L’organisation 
d’un festival de ce genre était une véritable célébration 
de la rivière Shelburne, qui a réuni les érudits et les 
amateurs de canot en région sauvage.

Rivière Nahanni-Sud (Territoires du Nord-
Ouest) : Le gouvernement fédéral s’est engagé à 
accroître la superficie de la réserve de Nahanni, 
jusqu’à obtenir un territoire huit fois plus grand, 
pour englober tout le bassin hydrologique de la 
rivière Nahanni-Sud.

Ste-Croix (Nouveau-Brunswick) : Après cinq 
années de planification et de développement, le 
Quoddy Learning Centre a ouvert ses portes dans  
le parc naturel et marin de Ganong en août 2008.  
Au centre d’apprentissage et dans le parc, les visiteurs 
ont accès à des sentiers, à des plages, à des installa-
tions d’interprétation ainsi qu’à des salles de réunion 
dans une péninsule de 140 hectares située dans 
l’estuaire de la rivière Ste-Croix. Les deux sites 
s’inscrivent dans la poursuite des objectifs d’usage 
récréatif, d’interprétation et de protection du plan 
directeur de la rivière Ste-Croix.

Ste-Marie (Ontario) : Des travaux importants 
de surveillance et d’évaluation ont lieu sur la rivière  
Ste-Marie depuis qu’elle figure sur la liste des 
secteurs préoccupants de la région des Grands Lacs. 
Les travaux de nettoyage de la baie Tannery, le long  
de la rivière Ste-Marie (d’une valeur de 8 millions  
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Descente de la rivière Tatshenshini en radeau pneumatique.
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En aval
Des progrès ont été accomplis 

quant à la mise en candidature 
du plus long fleuve du Canada, 
le Mackenzie, au RRPC. Le 
comité directeur pour la mise en 
candidature du fleuve Mackenzie 
poursuit sa supervision de la 
compilation et de la synthèse 
des données sur les ressources  
patrimoniales en ciblant particu-
lièrement les valeurs naturelles  
et culturelles du fleuve dans les 
territoires Deh Cho, Sahtu et 
Gwich’in, y compris l’histoire 
culturelle des Métis. Ces données 
sont actuellement rassemblées 
dans une étude préliminaire, 
première étape importante vers 
la mise en candidature.

Le travail se poursuit sur le processus de  
mise en candidature de la rivière Shubenacadie en 
Nouvelle-Écosse et une étude préliminaire est en 
cours d’élaboration. Sous la supervision de la direction 
des aires protégées du ministère de l’Environnement  
et du Travail de la Nouvelle- Écosse, le projet de  
collecte et d’évaluation des données sur les valeurs 
patri moniales de la rivière Shubenacadie, d’une 
durée de deux ans, est presque terminé. Le rapport 
sera utilisé pour inciter les intervenants locaux à 
demander la mise en candidature de la rivière au 
RRPC, qui devrait être présentée en mai 2010.

En juin 2008, la Commission a étudié la mise en 
candidature de la rivière Adams en Colombie-
Britannique en attendant son approbation par les 
Premières nations. Dès la réception de l’approbation, 
une lettre de recommandation sera envoyée aux  
ministres provinciaux et fédéraux.

D’autres cours d’eau sont également à l’étude  
pour vérifier leur admissibilité à la mise en candidature, 
notamment la rivière Saskatchewan Sud, en 
Saskatchewan, et le Haut Saint-Laurent, en Ontario.
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Fleuve MacKenzie, Nouvelle-Écosse.
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Mises en candidature  
et désignations
Rivière des Outaouais (Ontario)

Le ministre de l’Environnement du 
gouvernement fédéral, John Baird, et la 
ministre des Richesses naturelles de 
l’Ontario, Donna Cansfield, ont appuyé 
la mise en candidature de la partie 
ontarienne de la rivière des Outaouais 
au Réseau de rivières du patrimoine 
canadien, en mai 2008. Cette mise en 
candidature a lancé un processus de 
préservation des valeurs patrimoniales 
exceptionnelles de la rivière, d’amélio-
ration des installations de mise en  
valeur du patrimoine, de renforcement 
des possibilités de croissance et  
de développement des entreprises, de 
développement des activités et des 
installations touristiques, d’amélioration 

de la santé de la rivière ainsi que de promotion de la 
responsabilité et de la fierté au sein des collectivités. 
Le public est favorable à la conservation et à 
l’amélioration de l’héritage culturel et naturel de la 
rivière des Outaouais ainsi qu’au renforcement de  
ses valeurs touristiques et économiques à l’aide d’une 
reconnaissance spéciale, de mesures de gestion  
concrètes et d’un programme d’intendance.

Cette rivière de 1 241 kilomètres est un véritable 
creuset de l’histoire canadienne. Sa mise en  
candidature traite des établissements et des artefacts 
autochtones et européens, du commerce de la fourrure, 
des sites archéologiques, de l’industrie forestière,  
des modèles de colonisation, des édifices du parlement 
et bien plus. Bien qu’elle n’ait pas été mise en  
candidature pour ses valeurs naturelles, la rivière des 
Outaouais présente des caractéristiques patrimoniales 
naturelles importantes. L’écosystème varié de cette 
rivière abrite plus de 80 espèces en péril et constitue 
l’habitat de plus de 300 espèces d’oiseaux.

Le comité de désignation patrimoniale de la rivière 
des Outaouais élaborera un plan directeur qui décrira 
comment les valeurs patrimoniales de la rivière doivent 
être gérées et améliorées de façon durable. Un comité 
de bénévoles des communautés organisera des  
assemblées publiques pour recueillir des suggestions 
sur le processus de désignation qui serviront à élaborer 
le plan directeur. En tant que jalon important du 
processus d’obtention de la désignation officielle, ce 
plan directeur sera préparé en collaboration avec le 
gouvernement de l’Ontario.
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Rapports de surveillance  
décennaux

Les rivières du Réseau de rivières du patrimoine 
canadien sont évaluées régulièrement, à partir d’un 
plan directeur approuvé, pour veiller à la préservation 
des valeurs pour lesquelles elles ont été mises en  
candidature. Toute modification apportée au patri-
moine, à l’intégrité ou aux valeurs de la rivière, 
comme la qualité de l’eau, ainsi que toute activité  
ou mesure de gestion liée à celle-ci, doit être connue. 
Tous les dix ans, après l’inclusion de la rivière au 
Réseau de rivières du patrimoine, la Commission  
des rivières du patrimoine canadien demande à la 
province ou au territoire responsable de la rivière  
de préparer un rapport détaillé et exhaustif décrivant 
son état et le niveau de mise en œuvre du plan.  
Ce processus de surveillance permet de déterminer  
si la rivière mérite de conserver sa désignation.

Pendant l’année 2008-2009, des rapports de  
surveillance décennaux ont été présentés pour  
huit rivières :
Alsek (Yukon)
Nahanni-Sud (Territoires du Nord-Ouest)
Hillsborough (Île-du-Prince-Édouard)
Des Français (Ontario)
Bloodvein (Manitoba/Ontario)
Bonnet Plume (Yukon)
Shelburne (Nouvelle-Écosse)
Margaree (Nouvelle-Écosse)

Pour obtenir les rapports annuels sur l’état des 
rivières faisant partie du RRPC, veuillez visiter le site 
www.chrs.ca et cliquez sur « États des rivières » ou 
communiquez avec le Secrétariat. 

Pour de plus amples  
renseignements

Si vous avez des questions à poser ou des  
demandes de renseignements à formuler au sujet  
du RRPC, veuillez communiquer avec :

Secrétariat du Réseau de rivières  
    du patrimoine canadien 
    Agence Parcs Canada 
    25, rue Eddy, 4e étage
    Ottawa (Ontario) K1A 0M5 
    Téléphone : 819 997-4930 
    Télécopieur : 819 994-5140 
    Courrier électronique : andrea.mcneil@pc.gc.ca
    Site Web : www.chrs.ca
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Rivière Shelburne, Nouvelle-Écosse.


